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LA LISTE

Ouverture de classes :
LeParc, Tirepied

LaHaye, écoledeBolleville
Périers
Picauville
Sottevast
Tréauville

Cherbourg-en-Cotentin,
école Jean-Jaurès

Saint-Lô, école Jules-Ferry
Condé-sur-Vire

Domjean
Fermeture de classes :

Ceaux-Courtils,
Pontaubault

Dragey-Ronthon,
Saint-Jean-le-Thomas
LeVal-Saint-Père

Pontorson
LaHaye, écoledeLaHaye

Terre-et-Marais
Bricquebec-en-Cotentin,

école deQuettetot
Fermanville
Montebourg

Cherbourg-en-Cotentin,
école Léon-Blum

Cherbourg-en-Cotentin,
école François-Mitterrand

Héauville -Helleville
LaHague, école

d’Acqueville-Vasteville
LesPieux
Sotteville

Cherbourg-en-Cotentin,
écoleBuisson-Zola

Cherbourg-en-Cotentin,
écoleRousseau

Cherbourg-en-Cotentin,
écoleVoltaire

Blainville-sur-Mer-
Saint-Malo-de-la-Lande
Cambernon-Monthuchon

Courcy-Saussey
Coutances, école
Pont deSoulles
Geffosses-

Muneville-le-Bingard
Gouville-sur-Mer

Notre-Dame-de-Cenilly
Bréhal

Saint-Jean-des-Champs
Villedieu-les-Poêles

-Rouffigny
Saint-James, école

deLaCroix-Avranchin,
Vergoncey

Saint-Hilaire-du-Harcouët,
école deVirey

Carantilly-Dangy-Quibou
LaBarre-de-Semilly
Marigny-le-Lozon

Saint-Lô, écoleR.Brûlé
Condé-sur-Vire-
Bourgvallées
MoyonVillages
Saint-Jean-d’Elle

❝ L’annulation
deBellevueet
Bayet est une
bonnenouvelle.
Mais d’autres
situations restent
très tendues.On
ade l’espoir pour
juin,mais rien
n’est garanti…

DOMINIQUEHÉBERT
Maireadjoint

deCherbourg-en-Cotentin
enchargedel’éducation

La carte rejetée par les syndicats
Les syndicats ne s’atten-

daient pas à un revirement
majeur de l’inspecteur
d’académie sur son projet
decartescolairepour la ren-
tréede septembre2024.
Lors du CDEN, Stéphane

Vautier a annulé 5 ferme-
turesdeclasseparrapportà
la dernière version présen-
tée, la semaine dernière,
aux organisations syndi-
cales représentatives du
personnel.
« La carte scolaire des

écoles de la Manche se
solde par 37 fermetures et
seulement 11 ouvertures.
Quelques rares change-
mentspeuventencore inter-
venir fin juin lors du CSA,
mais la carte est quasiment
figée pour la rentrée 2024 »,
résume leSGEN-CFDT.
Lesyndicatd’enseignants

relève l’affichage politique
du président de la Répu-
blique et de son Premier
ministre : « Dans les faits,
alorsmême que lesmétiers
de l’Éducation n’attirent
plus, l’argumentdelabaisse
démographique prévaut
pour supprimer despostes,
tout en préservant la com-
munication présidentielle
suruneaméliorationdetaux
d’encadrement pourtant
bien loindeceuxde lamajo-
rité despaysde l’OCDE. »
Dans sa réaction, la FSU

précise que « le Dasen n’a

pas souhaité entendre les
désaccords que nous pou-
vions lui formuler sur les ef-
fectifs ou les situations par-
t icul ières des écoles
envoyés par les directrices
et directeurs. Les représen-
tants du personnel ont été
muselés et n’ont pu faire re-
monter lesargumentstrans-
mis par les collègues sur le
terrain ».
« Les fermetures annon-

cées nourriront en premier
lieu les économies budgé-
taires et éloigneront encore
unpeuplus leservicepublic
et laïque d’Éducation natio-
naledesusagers,plutôtque
de répondre aux besoins
des élèves, commente la
FSU.Nousregrettonsque le
projet de carte scolaire
maintenu ne réponde tou-
jours pas aux probléma-
tiquesdépartementales. »
L’organisation syndicale

demande « à la nouvelle
ministre de l’Éducation na-
tionale l’annulation immé-
diate des suppressions de
postes ainsi que des
moyens pour l’inclusion et
pour lesAESH».
Lacartescolaireaétéreje-

tée par les syndicats d’en-
seignants et « l’ensemble
des représentants de pa-
rents d’élèves » (5 élus se
sont abstenus). « Le vote en
CDENn’étantqueconsulta-
tif », elle est adoptée.

« Le CDEN arrive trop tôt pour décider »

« NON à la fermeture d’une
classe !»Cesloganétait leplus
populaire hiermatin àSaint-Lô
sur lesbanderoles accrochées
aux grilles de la préfecture, où
se tenait le CDEN (Conseil dé-
partemental de l’Éducation
nationale) devant notamment
statuersur lacartescolairedes
écoles publiques de la
Manche.
Une quarantaine de parents

d’élèves se sont mobilisés
pour dire « non » au projet de
fermetures de classe de l’ins-
pection académique de la
Manche. Ils venaient principa-
lement des environs de Saint-
Lô, à l’instar de Saint-Jean-
d’Elle : « Il manque 4 enfants
pour maintenir les 11 classes
du groupe scolaire, et les ins-
criptions ne sont pas termi-
nées»,expliquentdesparents.
Un argument repris par la

maire Marie-Pierre Fauvel :
« Les inscriptions ont lieu
jusqu’au 15mars, et on n’aura
pas l’effectifdéfinitif avantmai-
juin. Le CDEN arrive trop tôt
pour décider des mesures à
prendre. »

« Incompréhensible »

Les prévisions d’effectifs de
l’administration sont fréquem-
ment contestées à cette pé-
riode de l’année, considérées
comme«non fiables ».
Au RPI de Saint-Romphaire

- Troisgots - Le Mesnil-Raoult,
les parents dénoncent un
comptage arbitraire : « On a
actuellement 118 élèves et on
en aura 123 à la rentrée. On en
gagne et on nous dit qu’il en
faudrait125pournepasfermer
une classe, c’est complète-
ment incompréhensible ! »

À La Barre-de-Semilly, l’ef-
fectif, selon les parents, doit
passer de 98 à 109. Mais là
aussi, une fermeture est au
programmedelarentrée2024:
« On aura 27 élèves en petite
section,autantdirequecesera
unegarderie ! »
Au Pont-de-Soulles à Cou-

tances, l’école est menacée
également d’une fermeture de
classe : « On va se retrouver
avec trois classes, dontdeuxà
triple niveau, et moins de pos-
sibilités pour les enseignants
d’individualiser lapédagogie ».
L’école Raymond-Brûlé de

Saint-Lô était aussi mobilisée.
Lesparentsd’élèvesont faitdu
bruit avec des sifflets, casse-
roles et divers instruments
pour faire entendre leur mé-
contentement.

G. P.

ÎUne quarantaine de parents se sontmobilisés hier devant les grilles de la préfecture à Saint-Lô.

ÉDUCATION. 37 fermetures de classe et 11 ouvertures dans les écoles de laManche à la rentrée de septembre

Le directeur académique explique sesmesures
LA MANCHE continue à

perdredesélèves.Cen’estpas
nouveau, mais le rythme ne
ralentit pas. Après une prévi-
sionàmoins549élèvespour la
rentrée 2023 (648 constatés),
l’administration prévoit une
nouvelle baisse de 465 élèves
dans le département pour la
rentrée 2024. « Les 23 postes
que l’on doit rendre au minis-
tère correspondent à cette
baisse démographique », pré-
ciseStéphaneVautier.

5 fermetures
annulées,
dont 2 àCherbourg

Hier, ledirecteuracadémique
a présenté ses mesures de
carte scolaire pour les écoles
publiques : 37 fermetures de
classe et 11 ouvertures, dont
5 pérennisations de moyens
provisoires 2023-2024, un
moyen provisoire pour un an à
Domjean et 2 ouvertures à Pi-
cauville pour faire face à la fer-
meture de l’école privée dans
cette localité duCotentin.
À l’issue d’un Conseil dépar-

temental de l’Éducation natio-
nale (CDEN), il est revenu sur 5
fermetures : deux àCherbourg
(Bellevue et Bayet), une auRPI

deBelval-Ouville,uneàRoma-
gnyet uneàRémilly.
« On a une attention toute

particulière pour les territoires
les plus fragiles, qu’ils soient
urbains ou ruraux », insiste-t-il,
contestant au passage que
l’inspection académique met-
traitendanger lascolaritédans
la ruralité.
Il a énuméré la liste des ou-

vertures de classe (lire ci-con-
tre), avant d’en venir aux fer-

metures : « Ce matin, j’ai an-
noncé 37 retraits d’emploi, en
précisant qu’il y avait un équi-
libre presque juste entre les
écoles dites rurales et les
écoles urbaines. Les écoles
rurales représentent 74% des
écoles du département et la
part des fermetures 73%. De
mêmepour lesRPI, c’est33%
desécoles et 34%des ferme-
tures. »
À la rentrée prochaine, le

nombre moyen d’élèves par
classe sera de 20,6 dans le
département, 2 points en des-
sous de ce qu’il était « en
2012 » et un point en dessous
de lamoyennenationale.Dans
les établissements concernés
par une fermeture, cet indica-
teur sera de 22,7 enmoyenne,
24,7 dans l’établissement le
plus impacté.
« On reste attentif à toutes

ces écoles, assure Stéphane

Vautier. Il y aura une phase
d’ajustement en juin-juillet
pour accompagner, avec des
moyens, les écoles où les ef-
fectifs seront différents de nos
prévisions. »
L’inspecteur d’académie a

« une réserve de 5 postes »
pour d’éventuelles corrections
de carte scolaire. « On n’ima-
gine pas que l’on se soit trom-
pé dans toutes les écoles. »
Unedeuxièmephased’ajuste-
ment aura lieu, à la marge,
quelques joursavant la rentrée.
Pour l’année scolaire 2024-

2025, l’Éducation nationale
prévoit 32 305 élèves dans les
écolespubliquesmanchoises.
Les projections font état

d’une baisse démographique
de 2 % par an. Ce repli de la
démographie scolaire est plus
marqué dans certains terri-
toires, en particulier dans l’ar-
rondissement de Coutances.
Avranches et Cherbourg res-
tent sensiblement dans lamo-
yenne départementale. Seul
Saint-Lô est au-dessus de
celle-ci.
Clairement, pour le directeur

académique, l’heure est à re-
penser le réseau scolaire : « Il
faut aller vers des regroupe-
mentsd’écoles.Etonestprêtà
accompagner ce mouve-
ment. »

Gilles PATRY

ÎStéphaneVautier, Dasen de laManche, aux côtés de son adjoint pour le premier degré, Olivier Marti.


